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CONTE DE NOËL


Quelques notes d’espoir…


Les sourires s’épanouissaient sur les visages, les mains marquaient la cadence autour 
du feu de bois. De la flûte de Samuel, s’élevaient des notes enjouées et 
harmonieuses. Même les brebis semblaient sous le charme de la mélodie.


Son père lui avait donné cet instrument peu avant de succomber à une attaque de 
loups, en défendant son troupeau. Samuel gardait précieusement cette flûte, seul 
souvenir de son père et son seul trésor.


Les pâtres s’assoupissaient un peu, la nuit était sombre. Et tout à coup, au cœur de 
l’obscurité, surgit une grande lumière. Samuel, effrayé, cessa immédiatement de 
jouer et les bergers reculèrent avec crainte.


Un ange apparut et leur annonça une grande nouvelle. Il leur indiqua qu’ils 
trouveraient le Sauveur dans une étable, couché dans une mangeoire.


Et tous les anges du ciel louèrent Dieu en chantant « Gloire à Dieu au plus haut des 
cieux et Paix sur la terre aux hommes qu’Il aime ».


L’effervescence gagna les bergers qui se préparèrent pour gagner cette étable décrite 
par les anges. Tous se sentaient heureux, pleins d’espoir… 


Certains emportaient du fromage, d’autres des figues, quelques-uns un quignon de 
pain comme offrandes.


Samuel, lui, n’avait rien.


Juste sa flûte, son trésor le plus précieux.


Il se mit en marche avec ses amis, et tout le long du chemin se demandait ce qu’il 
pourrait offrir à cet Enfant nouveau-né, qui semblait déjà  si important aux yeux de 
ses compagnons.


Quand ils arrivèrent en vue de l’étable, Samuel avait pris une grande décision.


Les bergers s’approchaient chacun leur tour, devant ce berceau improvisé dans la 
paille. L’Enfant dormait paisiblement, sa mère à ses côtés. Timidement, ils 
apportaient leurs présents près de la mangeoire.




Vint le tour de Samuel.


Il déposa soigneusement sa flûte aux pieds de l’Enfant, regardant un sourire  se 
dessiner sur son visage.


Samuel sentit sa peine se transformer en une immense allégresse. Il songeait à se 
retirer quand Marie l’appela :


- « Samuel, tu apportes la paix dans les cœurs avec ta musique. Reprends ta 
flûte et répands le bonheur autour de toi. Un jour aussi, mon fils apaisera les 
cœurs et les âmes et remplira d’espoir les êtres les plus humbles »


Alors Samuel reprit sa flûte et se mit à jouer doucement, calmement pour bercer 
l’Enfant Dieu.


Marie-Bénédicte Belin



